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RÃ©sume - Deux rÃ©serve biologiques, en forÃª domaniale de CÃ®teau (CÃ´te-d'Or abritent 
des peuplements forestiers parvenus Ã un Ã©ta de maturitÃ avance. Cet exemple permet de mieux 
comprendre la position des hÃªtraie mÃ©sotrophe du Val de SaÃ´n qui sont, la plupart du temps, 
maintenues h l'Ã©ta de chÃªnaies-charmaies Ces hÃªtraie appartiennent Ã l'association du Melico 
uniflorae - Fagetitm sylvaticae Lohmeyer in Seibert 1954 ; une sous-association spÃ©cifiqu illi- 
cetosum est proposÃ©e Ces hÃªtraie forment le terme d'une sÃ©ri prÃ©cÃ©d par le Carici brizoidis 
- Quercetiim mboris Neuhausl in Mikyska et al. 1968. Leur maturation est lente et dÃ©pen en 
partie de l'intensitÃ des perturbations du passÃ© Les modÃ¨le produits par les rÃ©serve pourraient 
permettre de mieux adapter la sylviculture de production de chÃªn Ã un fonctionnement Ã©da 
phique et dynamique tout Ã fait particulier. 

Mots-clÃ©s - Melico-Fqqefiim, Val de SaÃ´ne gestion forestiÃ¨re 

Phytosociology and dynamics of forest communities in the reserve plots of 
CÃ®teau (CÃ´te-d'O French district) 

Summary. - 1 investigate two old grown reserve plots in the domanial forest of CÃ®teau (in 
the CÃ´te-d'O French district) in order to state, in a phytosociological perspective, the nature of 
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qu'ailleurs. 

Cette particularitÃ soulÃ¨v des questions phytosociologiques et phytodynamiques 
d'ordre plus gÃ©nÃ©ra 

LE CADRE PHYSIQUE ET NATUREL 

Le massif forestier de CÃ®teau couvre environ 6 000 ha dans la plaine de la SaÃ´ne 
* .  -- . -. - - . . - .. - 

rÃ©gio naturelle qui s'intercale entre les cÃ´te calcaires des dÃ©partement du Jura et de 
la CÃ´te-d'Or Il repose sur le complexe des marnes de Bresse du PliocÃ¨n qui ont parti- 
cipÃ au remplissage du fossÃ d'effondrement bressan. 

Le climat est Ã dominante ocÃ©anique mais altÃ©r par des influences continentales ; 
la moyenne annuelle des prÃ©cipitation est de 765 mm (pÃ©riod 197 1-2000). les mois les 
plus arrosÃ© sont, dans l'ordre, mai, septembre, octobre et novembre. La moyenne 
innuÃ§allÃ AOC tÃ§arnnA-"it-iirf=t ect  At* ln  A0 F" - Io tt*mrtf"r'atiir.= 1 1  nl*ic hiccÃ§ (anr.=nictrAo est 
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de chÃªn provoquÃ© par la tempÃªt de 1999 ont Ã©t exploitÃ© en 2000 dans les parcelles 
en rÃ©serv biologiqi 
pour la RB1 et Ã 197 

le dirigÃ©e Les derniÃ¨re coupes programmÃ©e remontent Ã 1958 
'2 pour la RBD. 

Les limons qui couvrent cene panie ae la roret ont aonne naissance a aes sois dont 
la pddogenÃ¨s est assez complexe. Une fosse, situÃ© dans la rÃ©serv intÃ©grale dÃ©crit 
par J. CHRÃ‰TIE (in lit?.) Ã l'occasion du congrÃ¨ mondial de pÃ©dologi de 1998 a Ã©t 
classÃ© sous la rÃ©fÃ©ren d'un Luvisol-RÃ©doxiso dÃ©gradÃ Les rÃ©serve biologiques 
reposent donc, pour autant que le secteur soit homogÃ¨ne sur des sols lessivÃ© sur une 
profondeur assez importante - supÃ©rieur 3 65 cm dans la description en question - 
et marquÃ© par une hydromorphie peu contraignante entre 25 et 65 cm, forte au-delÃ  Le 
pH eau est de 4,5 en surface et peut Ãªtr qualifiÃ d'acide, il atteint la valeur de 5 Ã 65 cm. 

LES FORÃŠT DE LA PLAINE DE LA SAONE 

La vÃ©gÃ©tati foresti2re de la plaine de la SaÃ´n a fait l'objet de quelques Ã©tudes 
soit purement phytosociologiques (BRETON, 1957 ; RAMEAU, 1978 ; RAMEAU & 
SCHMITT- 1980). soit orientÃ©e sur la nhvtw'coloeie et ses annlications svlvicnles 
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conclure Ã un climax de l'alliance du Fagion. Il y a d'abord l'envahissement par Fagus 
silvatica des sÃ©rie en conversion, en forÃª de CÃ®teau notamment. Il est mÃªm curieux 
de trouver Asperula odorata abondante, prÃ¨ de la Chocelle dans une futaie Ã Qnercus 
robur exclusif, grÃ¢c au dessouchage des autres essences. Ã 

BRETON (op. cit.) commente par la suite des toponymes dÃ©rivÃ du hÃªtr dans la 
, - , -A------ ..-:- -1 --,... ----A--.-,----. x ..-- -L 2,. l..%--:,. ,.1:--,.: -..- region ae liteaux mais conclut parauuxaic~~iciii a une au'iciiLc uc IICLIUC ~ i i n m ~ i y u c  

rÃ©gional en raison d'un climat peu pluvieux et de sols trop acides ; il considÃ¨r que 
Ã hÃªtrai au sens forestier et Fagetiim au sens phytosociologique ne sont pas synony- 
mes B. Il dÃ©cri alors un Ozierceto-Primiiletiim dans le Val de SaÃ´n et considÃ¨r comme 

a 
;t 

- 
Ã caractÃ©ristique territoriales Ã Primula elatior, Teucrium scorodonia, Loniceri 
periclymenum, Melampyrum pratense, Hypericiim pulchrum et Luziila sylvatica. Il es 
no~+oin mua pette iccnpi i t inn  mi l  ppm& Aanc ca Apeprintinn nri&n~lp rpgrnlmp de 

individus qui relÃ¨ven du Quercion roboris et du Fraxino-Quercion, voire du Carpinion. 
Il ajoute Ã©galemen un faciÃ¨ Ã Carex brizoides. 

D'autres auteurs se sont intÃ©ressÃ aprÃ¨ lui aux forÃªt du Val de SaÃ´n : RAMEAU 
Sy QT-IMTTT ( 1  ORO) ri6crivpnt l'envirnnnement fnrestier des forÃªt alluviales de la niaine - "- ..,.... . \-,.,.,, -----.-..- - . -. - .. ..--. - -  ~- - - 

de la SaÃ´n mais n'abordent pas la question du hÃªtr ; NICLOUX & DIDIER (1988) signa- 
lent aue le hÃªtre en Bresse, devrait Ãªtr beaucoup plus rÃ©pand sur une trÃ¨ large 

lent en 
'ils rat- 

. . 

gamme de stations, avec le chÃªn sessile Ã et attribuent sa rarÃ©factio au traiten 
taillis. Ils distinguent une sÃ©ri mÃ©sotroph des chÃªnaies-charmaie (hÃªtraies qu' 
tachent Ã l'association du Poo chaixii - Carpinetiim betuli. 

Ils signalent, par ailleurs, que c dans le contexte de la Bresse les coupes dt 
sous futaie peuvent entraÃ®ne par la remontÃ© du plan d'eau une accentuation d 
2. -  L Z -  - L  --:A:C--.:-- A.- --1 - 7  ---------"- + A ?  ..-,. ,4A-..m,4m+:mn 

; taillis 
e l'hy- 

aromorpnie ci une ai;iunn;aiiun uu sui 'i an-u~~iptig~miii u une u c g i ~ u t i l l u ~  rit d'un 
appauvrissement du peuplement. Ã ; BAILLY (1995) ne propose pas de correspondances 
phytosociologiques aux stations qu'il dÃ©fini et n'aborde pas la question du hÃªtr ; les 
cahiers d'habitats (Collectif, 2001) dÃ©criven des hÃªtraies-chÃªnai subatlantiques Ã 
mÃ©liqu ou Ã chÃ¨vrefeuill rattachÃ©e au Melico unijlorae - Fagetum sylvaticae 
Lohmeyer in Seibert 1954 et caractÃ©rist5e par Melica unijlora, Galium odoratum, - -... ,... .. .. . . . , A / . &. - .. -&-  

Milium effusum, Uxalis acetosella, Lomcera penclymenum. Les caraciensnques sia- 
tionnelles de cet habitat correspondent Ã celles de CÃ®teaux en dehors du macroclimat. 
En effet, l'habitat est indiquÃ uniquement dans le nord-ouest de la France et n'est pas 
signalÃ en plaine de SaÃ´ne - . a.. . , ., ,. ~ , - . -~- -  .!-~%,. ,- :-- A-- ,-fi...-:-- - A  ..-.--- Le,. Le tour a nonzon Dmiiograpnique reveie que la quesuun ucs iiciraic'i inc'iu~iupiic'i 

du Val de SaÃ´n est loin d'Ãªtr simple ; elles se situent entre le faciÃ¨ plus acide du Fago 
sylvaticae - Quercetum petraeae TÃ¼xe 1955, alliance du Quercion roboris et celle, 
plus fraÃ®ch et plus riche, du Primulo elatioris - Quercetum roboris (Duvigneaud) 
Rameau in Royer 2006. Ses rapports syntaxonomiques et dynamiques avec le Poo 
chaixii - Quercetum roboris (Oberdorfer) Rameau in Royer 2006, le Carici brizoidis - 
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- 103 - 

Quercetum roboris Neuhausl in Mikyska et al. 1968 et le Melico uniflorae - Fagetum - 

syivaticae sont Ã Ã©lucider 

LES PEUPLEMENTS FORESTIERS MESOTROPHES 
DES &SERVES BIOLOGIQUES DE CITEAUX 

Dans les rÃ©serve biologiques, le hÃªtr et le houx prennent une importance telle 
qu'on ne la retrouve en aucun autre point du massif, On peut, par consÃ©quent se deman- 
der si la sÃ©ri dynamique qui correspond au compartiment stationne1 des chÃªnaies-char 
. .  Â¥-r.Â¥- ". i__.-i--~ ..-A L Â  ,.--.--.. Â ¥ -  -,___ _-.. -.---_ -'_ - 9 - -  ---L maies aciaicunes a nyuromorpnie temporaire plus ou moins marquee n CM pas perpe- 
t n ~ l l ~ r n ~ n t  trnnnn6~ flanc ca n h a c ~  la nluc matiirp Cette n h a c ~  cnrrpcnnnrirait Ã nnp 

hÃªtrai riche en houx. 

Deux questions se posent alors : 

- Ã quelle association appartient la station 11 14a, chÃªnai sessiliflore-hÃªtraie 
-Ln--:- --:A:-l:-- k CA&.-..- LA+A---L..ll- -..- l:---- A.. Ln..--..:---- :A--+: 
i-na1111il1c aI_lulcIIIlC a IcLuquc llcLclupIlylIc su1 l l l l l u l l s  uu scLLcul uuu1gu1g11u11, lucllu- 

fiÃ© dans les rÃ©serves Ã l'aide du catalogue des stations forestiÃ¨re de la plaine de la 
SaÃ´n (BAILLY, 1995) ? 

- dans quelle sÃ©ri dynamique s'inscrit-elle ? 

Pour y rÃ©pondre 13 relevÃ© phytosociologiques ont Ã©t rÃ©alisÃ dans, et aux alen- 
tours immÃ©diats des deux rÃ©serve au sein de situations stationnelles identiques ou trÃ¨ 
proches, mais Ã des phases dynamiques diffÃ©rente (tableau 1). 

Situation dynamique des relevÃ© : 

1. RBD. Petite trouÃ© de chablis Ã¢gÃ d'une dizaine d'annÃ©e au sein d'une vieille 
futaie de chÃªne 

2. RBD. Vieille futaie de chÃªne 

3. RBD. Vieille futaie de chÃªne 

4. RBD. Vieille futaie de chÃªne 

5. RBI. Vieille futaie de chÃªne 

6. RBI. Vieille futaie de chÃªne 

7. RBD. Petite trouÃ© de chablis Ã¢gÃ de 5 annÃ©e au sein d'une vieille futaie de 
chÃªne 

8. RBD. Petite trouÃ© de chablis Ã¢gÃ de 15 annÃ©e au sein d'une vieille futaie de 
chÃªne 

9. Taillis-sous-futaie vieilli de chÃªn et charme. 

10. Taillis-sous-futaie vieilli de chÃªn et charme. 

1 1. RBI. Troude due Ã un trÃ¨ gros hÃªtr chablis tombÃ il y a 8 ans environ. 

12. RBI. Taillis-sous-futaie vieilli de chÃªn et charme. 

13. Parcelle ouverte, en coupe de rÃ©gÃ©nÃ©rat avec environ 30 % de couvert de 
chÃªne adultes. 
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ANALYSE PHYTOSOCIOLOGIQUE DES RELEVÃ‰ 

Les espÃ¨ce de l'alliance du Carpinion Ã©tan bien reprÃ©sentÃ©e il faut exclure les 
associations relevant du Quercion robori - petraeae. Trois associations demeurent pos- 
sibles : 

Le Poo chaixii - Quercetum roboris (Oberdorfer) Rameau in Royer 2006 
Parmi les espÃ¨ce caractÃ©ristique de l'association du Poo chaixii - Carpinetum 

betdi Oberdorfer 1957, signalÃ©e dans le nord-est de la France par RAMEAU (1978), Poa 
chaixii et Carex umbrosa sont absents et seuls la ronce et le chÃ¨vrefeuill sont reprÃ© 
sentÃ©s Le terme Rubus sp. employÃ sur le tableau 1 recouvre en rÃ©alit plusieurs taxons 
- au moins trois -qu'il n'a pas Ã©t possible d'identifier avec certitude ; on ne saurait 

chÃ¨vrefeuille il est abondant sur tout le massif, dans diverses situations stationnelles et 
ne caractÃ©ris nullement ici un syntaxon particulier. 

Le Carici brizoidis - Quercetum roboris Neuhausl in Mikyska et al. 1968 
La prÃ©senc et l'abondance de Carex brizoides peuvent Ãªtr corrÃ©lÃ© avec la . . . . - - - - .  - .  

variante suonumiae les racnes aoxyao-reaucnon apparaissent a partir ae 4u cm, aans la 
variante fraÃ®che elles n'apparaissent qu'Ã partir de 55 cm. 
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Galium odoratum, Melica uniflora, Neottia nidus-avis, Euphorbia amvgdaloides, 
Actaea spicata, Mercurialis perennis, Sanicula europaea, Hordelyms europaeus, 
Carex digitata sont donnÃ©e comme espÃ¨ce caractÃ©ristique et diffÃ©rentielle du 
Melico-Fagetum. Dans les variantes retenues, Galium odoratum, Melica unflora, Carex 
sylvatica, Lamiastrum galeobdolon, Milium effusum, Viola reichenbachiana, 
Polygonatum multiflorum, Sambiicus racemosa sont pratiquement prÃ©sent dans tous les 
relevÃ©s 

SOUGNEZ (op. cit.) dÃ©cri Ã©galemen des chÃªnaies-charmaie de substitution au 
Melico-Fagetum qu'il caractÃ©ris par Quercus petraea, Betula verrucosa ; Corylus 
/ â € ¢ ~ ~ ~ l l n ~ i  ri r ine  /t/ta-FFÃ«/tinnt # r thr \nAqn/ ta  ~ ^ ~ ~ - t ' i / ~ ~ ~ l i A ~ * a ~ ~ ~ t '  a\a\i& . Cnlirim /Ã¬/TnÃˆ"^â€¢ uvc i iunu  a. u^a w^.ti^,bni.is u a.""IH-I'.II~^ piniiv-un^.^m^in. ̂ _.̂ .̂ ., , "Ã̂-Ã‡,'~., ,rc'",L',,.,, ., 
Carex svlvatica, Lamiastrum ealeobdolon. Milium ethum. Viola reichenbachiana res- 

propres aux reieves ae aougnez et ont au erre ajoures a la iisre au rameau. r a m i  eues, 
deux ne pourraient se trouver dans les Ã hÃªtraie Ã mÃ©sotrophe de CÃ®teau : Cornus 
sanguines et Daphne mezereum. Anemone nemorosa est probablement absente des rele- 
-.Lm 2- 0% -- --:--- A- 1 -..- -L.-.l:--*:-.. *..-A:-.- ln,..% ,.+ -A-&-.-L.A\ . :. ,.,.*+a &.A,..... v c s  uc i - n c a u ~  c i l  I ~ I S U I I  uc icu l  i c a i i s a i ~ u i i  i a i u i v c  (auui  c i  ~ C ~ L C I I I U I C J  . 11 LCLIC c p u q u c .  

l'anÃ©mon sylvie est peu ou pas visible. Neottia nidus-avis pourrait Ãªtr prÃ©sent si le 
hÃªtr Ã©tai plus abondant ; Primula elatior prÃ©fÃ¨ des sols un peu plus riches en bases. 
Quant Ã Poa chaixii, sa prÃ©senc dans le Melico-Fagetum belge incite h Ã©tabli un lien 
Ã©cologique voire phylogÃ©niqu avec le Poo chaixii - Carpinetum - question qui ne 
sera pas rÃ©solu dans cette Ã©tude faute de relevÃ© et de sites de comparaison. 

Les hÃªtraie mÃ©sotrophe et matures de la forÃª de CÃ®teau se rattachent donc 
accia-7 h i e n  a n  Molbn-V/motiiwi TTne ecn&r^e l e n r  r i n n n e  n n e  t n n o l i t d  nrnnr ia  n n i  loc  ri ic-  
-.,.,-,% "BU,. uu '.'......" ' L ' ~ L . W , , L .  "..- U.7yU-W .--. -.,.... - -..- ..,..us..- y..,y.- .,-. .-.. -... 
tingue quelque peu de la forme typique : Ilex aquifolium, le houx, qui est totalement 
absent des relevÃ© de Souenez. Aussi. i l  est orooosÃ ici une sous-association il/iceto.'mm " . , 
propre au Val de SaÃ´ne dont les individus sont devenus exceptionnels en raison des per- 
turbations provoquÃ©e par les coupes rÃ©pÃ©tÃ des siÃ¨cle prÃ©cÃ©dent 

ANALYSE PHYTODYNAMIQUE DES RELEVÃ‰ 

Dans le Val de SaÃ´ne il est probable que les processus d'auto-rÃ©gÃ©nÃ©rat antÃ© 
..P .. . .  4 . . 3 .  O . .  . .  3 . ,  . neurs aux granaes moairications ae la sylve onginene consistaient, la plupart au temps, 

en petites trouÃ©es telles qu'on peut en observer dans les rÃ©serves plutÃ´ qu'en de vas- 
tes espaces ouverts var des accidents climatiaues. La rÃ©gio est, en effet, abritÃ© des - 
vents violents, l'enneigement et les bris de branches dus au verglas ne sont pas tels 
qu'ils puissent provoquer des dÃ©pÃ©rissemen massifs - ce qui n'exclut pas ce type 
d'accident Ã 17&helle plurisÃ©culaire Quant aux attaques de prÃ©tendu Ã ravageurs Ã  ̂

1-0 nha..:llaO AACnl:OtAnao ,.,. 1-0 o~,.I.~+-o ,... ,.-....O?+ A'-.,---l., A- -,.Il,,- tc-iic-a it'a v i i c -~~ i i iva  uc-iuiia~iivc-a WU ic-a a v u i y ~ c a ,  u n  111- m i m a i t  paa u V A L I I I ~ I C  u v  puiiu-  

lations rÃ©pÃ©tÃ dont les effets aient produit des ouvertures consÃ©quente dans les fron- 
daisons des forÃªt de cette rÃ©gio naturelle. 



Athyriumfilix-foemina semble profiter des plus petites trouÃ©es de trois ou quatre 
ares souvent. et caractÃ©ris bien l'emnlacement de tel nu tel chablis on chandelle de - - - - - - - - - - - - . . - - . . . - . . . - - . - . - - . - . - . . . . - . . - - - - . . .. . . - - . . - - - 

chÃªne Lorsque la lumiÃ¨r parvient avec plus d'aisance, la ronce - plus exactement les 
ronces - se dÃ©veloppen et il conviendrait de sÃ©pare les diffÃ©rente espÃ¨ce en prÃ©sen 
ce dont certaines pourraient caractÃ©rise une phase dynamique. Faute de compÃ©tence 
l'identification n'a pas Ã©t rÃ©alisÃ© 

~riiiri, uans les plus granues irouees, representees ici par les coupes ae regenera- 
tion des forestiers (relevk 13). Carex brizoides s'installe en tapis denses, il est accom- 
pagnÃ d'autres PoacÃ©es telles Calamagrostis epigejos, Agrostis capillaris, Holcus lana- 
tus. Le Melico-Fagetum cÃ¨d la place au Carici brizoidis - Quercetum. Dans le cas oÃ 
les chÃªne adultes qui demeurent sont Ã leur tour supprimÃ© (coupe dÃ©finitiv qui clÃ´ le 
cycle de la futaie rÃ©guliÃ¨re les bouleaux, le tremble et les saules forment un nouveau 
peuplement oÃ la molinie commence Ã jouer un rÃ´l inhibant par rapport aux semis. Ce 
type de peuplement ne voit pas systÃ©matiquemen le jour, les forestiers s'employant, Ã 
l'aide de movens techniaues lourds. Ã favoriser les semis naturels de chÃªn ou les nlants 
6 

Les successions ont ete Dien perÃ§ue par LHRETIEN [IY 10) qui signale que N dans 
toutes les zones en lÃ©gÃ¨ dÃ©pression l'hydromorphie du sol retentit sur la vÃ©gÃ©tati 
par l'apparition de diverses hygrophiles et tout spÃ©cialemen de Carex brizoides. 
L'homme a. au cours des siÃ¨cles iouÃ un rÃ´l nerturbateur dans cette forÃª climaciaue. 
ou bien en dÃ©clenchan un processus de dÃ©gradatio par la pratique de coupes trop inten- 
ses, ou bien plus rÃ©cemmen en modifiant les conditions Ã©cologique par enrÃ©sine 
ment. Ã 

Dans le Val de SaÃ´ne sur ce type de station, il y a une coÃ©volutio du sol et du 
1 -f ..^ ,.- t -  --L - - - - - - -  -. --/3..'A 1-- -Ã ‘_ -^__Ã ‘Ã  A- A-̂ . peuplement roresiier. ues que le couven arooresceni se reaun, les engorgements iem- 

poraires deviennent plus contraignants en se prolongeant pendant une partie de la 
pÃ©riod de vÃ©gÃ©tati et en se rapprochant de la surface du sol. Ces engorgements, lors- 
qu'ils prennent de l'importance, sont Ã©galemen corrÃ©lÃ Ã une certaine acidification des 
L--! ---- 3- -..x--- -- ---: -.., :Y A 3-- L - 2  ---- L-1  O--- -:---A:-- --A nonxuns ue suriace ci, parucuneremeni, ues nunzuns nulurganiqucs. LCLK snuaiiun esi 
rÃ©versibl si la couverture pÃ©dologiqu n'a pas Ã©t dÃ©gradÃ par des engins forestiers. Il 
faudra cependant compter environ deux siÃ¨cle pour que le sol retrouve son Ã©ta initial, 
dans la mesure oÃ les engins forestiers ne l'auront vas dÃ©structurÃ Il faut rappeler une ... A A 

nouvelle fois ici qu'un limon tassÃ par les passages rÃ©pÃ©t d'un tracteur de dÃ©bardag 
en pÃ©riod humide l'est de faÃ§o irrÃ©versible 

LA GESTION FORESTIERE 

On ne peut pas rÃ©duir l'ensemble du massif de CÃ®teau au cas de figure reprÃ© 
sentÃ par les peuplements mis en rÃ©serve Bien que la forÃª soit assez homogÃ¨ne il y a 
i lne r'ertaine rlivercit6 ctat innnelle  aver' pn nar t in i l i e r  ( I P C  ter-teiirc nliic w i d e c  e t  
US." "".....S." U.. "."a." "LU..- S... W.." ...--, -.. y.....--.---, --- ------a- rt-- ------ -- 
d'autres secteurs plus hydromorphes, sans que l'action de l'homme soit alors en cause. 
MalgrÃ tout, le compartiment stationne1 dans lequel croissent les hÃªtraie mÃ©sotrophe 
du Val de SaÃ´n recouvre une surface suffisamment Ã©tendu pour qu'il soit intÃ©ressan 
d'Ã©tabli le lien avec la gestion forestiÃ¨re 
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Le massif de CÃ®teau est connu pour la qualitÃ de ses chÃªne et, bien que le hÃªtr 
dominerait sur une partie consÃ©quent de sa superficie, il est tout naturel que l'homme 

le maintien a u n e  oioaiversite specitique, reaune ici par 1 nomogenene stationneiie. 11 y 
a dÃ©j lÃ  sans doute, un compromis Ã trouver. 

Au niveau du traitement sylvicole, la futaie rÃ©guliÃ¨ a succÃ©d au taillis-sous- 
,..A-:- A--:-- --.- Al-- --:-A---:. l e -  1 ---L ..-- 11 ----. -: 2.. 
i u i a i e .  î e u c r n i e i  s v s ~ e i ~ i c  i i ~ c i i i i ~ e i i c i i ~  le;> DCUUICIIICIIIS u c r ~ e ~ ~ i c i i c i i ~ c ~ i ~  a11 n i v e a u  uu -. r i ' 5  

Carici bri:oidis - Quercetum en raison des rotations rapides des coupes de taillis : par 
contre, un couvert minimum du sol Ã©tai maintenu. Avec le passage en futaie rÃ©pliÃ¨ 
-* l'"Il,...-----* A-.. ..,.*A*:,...- la"  ..-., ..l----+- l,.--..':l- ".-A.,c.-+ A +--- -- ..A......,. 
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chent du Melico-Fagetum sans toutefois atteindre des faciÃ¨ aussi typiques que ceux des 
rÃ©serves Il y a deux raisons Ã cela : 

- les rÃ©volutions portÃ©e actuellement Ã 160 ans sont encore trop courtes pour per- 
mettre la maturation complÃ¨t des sols et des peuplements ; 

- la phase de rÃ©gÃ©nÃ©rati et particuliÃ¨remen le stade de la coupe dÃ©finitive alt& 
re durablement les sols et les sÃ©quelle perdurent pendant prÃ¨ de deux siÃ¨cles 

Pour limiter ces inconvÃ©nient qui affectent la productivitÃ forestiÃ¨re tout en 
Ã‘Ã‘Ã‘Ã‘n:-.+.-.Ã‘Ã‘..Ã‘Ã n,,l..:....l+.,--l A- ,.LA-.- A,. -.. ..l:+A :1 A-+ A- -LA..:..- In +-:Il- A-- 

ouvertures de renouvellement des peuplements, sans toutefois reproduire les exemples 
fournis par les chablis individuels qui ne peuvent laisser place qu'Ã des semis de hetre. 
Le compromis idÃ©a correspond sans doute Ã des ouvertures de cinquante ares Ã un hec- 

- - - -  - . - . -  . . 
tare dans lesquelles les semenciers de chÃªne ne seraient retirÃ© que lorsque les semis 
auraient atteints un ou deux mÃ¨tres Dans la mesure oÃ la futaie n'est pas trop dense et 
que le sous-Ã©tag est supprimÃ l'annÃ© qui a vu la levÃ© des semis, l'Ã©clairemen latÃ©ra 
est suffisant pour permettre leur bonnes croissance et conformation. Ces propositions 
n'ont rien de nouveau puisqu'en 1949, F. de LEMPS, inspecteur des Eaux-et-ForÃªt Ã 
Dijon, proposait dÃ©j de rÃ©gÃ©nÃ© le chÃªn dans des Ã placeaux Ã qui ne devaient Ãªtr 
ni infÃ©rieur Ã 15 ou 20 ares, ni supÃ©rieur Ã 1 hectare. 

CONCLUSION 

JustifiÃ©e Ã leur crÃ©atio par un intÃ©rÃ ornithologique, les rÃ©serve biologiques de 
-A --.... .--.-.. -.--A !..ta- ~ > - -  - - ~ ~ !  3t ---.- ~.A ,- 8 -  - . ~  3 :-At Liteaux commencent a reveier aes enseignements qui aepassent largement le seul inte- 
rÃª scientifique. Elles permettent de proposer des liens concrets destinÃ© Ã amÃ©liore la 
gestion forestiÃ¨re que ce soit aux niveaux phytoÃ©cologiqu ou entomologique (LACLOS, 
2006) et fournissent une vÃ©ritabl source de biodiversitÃ alimentant les peuplements 
pÃ©riphÃ©riqu (MANGIN, 2005). Du point de vue de la vÃ©gÃ©tatio ces rÃ©serves et parti- 
culiÃ¨remen la rÃ©serv biologique dirigÃ©e abritent des peuplements parvenus ?i un Ã©ta 
de maturitÃ unique pour l'ensemble du Val de SaÃ´n bourguignon. Il faut donc, pour jus- 
tifier leur existence s'il en est besoin, prendre une hauteur de vue supÃ©rieur ?i celle du 
seul massif de CÃ®teaux Tout l'intÃ©rÃ de ces peuplements exemplaires consiste en l'ab- 
sence totale d'intervention ; leur singularitÃ va s'accroÃ®tr au fur et Ã mesure des dÃ©cen 
nies et, plus particuliÃ¨rement lorsque le bois mort jonchera le sol en proportion consÃ© 
quente, ce qui n'est pas le cas actuellement. Ce bois jouera un rÃ´l dans la pÃ©dogenÃ¨ 



- en tant que matiÃ¨r organique Ã dÃ©compositio lente - dans les processus d'auto- 
r6g6nÃ©ratio - ce qui est connu en haute montagne mais pratiquement pas Ã©tudi en 
plaine -et dans la constitution de micro-habitats ayant disparu de la plupart des forÃªt 
c 

koyer, Jean Vallade, unies Bailly pour leur relecture et leur aide bibliograpnique, a 
( Zaroline Mangin pour sa participation aux relevÃ© de terrain. 

Enfin, je ne saurais terminer sans exprimer ma tristesse de ne pouvoir partager les ." - . . *  r n. , n  . . .. . &. A L  renexions exposees ci-aessus avec ~ean-uauae Kameau qui suivait avec interet mes 
recherches sur les hÃªtraie du Val de SaÃ´n et avait rÃ©pond Ã l'envoi de mes premiers 
relevÃ©s il y a un an, par un laconique Ã Melico-Fagetum, race atlantique Ã  ̂
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